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ANDRE JACQUES GARNERIN 
AERONAUTE MILITAIRE ET COMMISSAIRE 

NATIONAL A L’ARMEE DU NORD en 1793 
1769-1823 

 
GARNERIN,  né à Paris, avait été initié par le physicien CHARLES  aux expériences 
aérostatiques ; il fut un des premiers à proposer au Comité de Salut Public l’emploi des 
ballons aux armées, comme moyen d’observer les mouvements de l’ennemi. Une commission 
composée de savants fut réunie : BERTHOLLET, CARNOT, FOURCROY, GUYTON  de 
MORVEAU  et MONGE  en faisaient partie. Cette commission proposa l’adoption du projet, 
que MONGE  et GUYTON  s’appuyèrent chaudement, et une compagnie d’aérostiers que 
commanda le capitaine COUTELLE , fut créée. 
 
L’emploi de l’aérostat rendit de réels services à nos troupes au siège défensif de Mayence.  
 
Une seconde compagnie d’aérostiers fut organisée le 4 brumaire an IV. 
 
A partir du Consulat, l’usage de l’aérostat militaire fut abandonné, par suite des difficultés et 
des embarras qui contrariaient son emploi en campagne ; CARNOT  l’utilisa cependant 
pendant le siège d’Anvers en 1814. 
 
En 1793, GARNERIN  avait été envoyé à l’armée du Nord en qualité de commissaire 
national. Monté dans un aérostat, il observa à plusieurs reprises les mouvements des 
Autrichiens, qui le firent prisonnier dans un combat d’avant-garde, à Marchiennes. Enfermé 
dans la citadelle de Bude, il ne fut rendu à la liberté qu’à l’occasion de l’échange de la 
duchesse d’Angoulême (19 décembre 1795). 
Dans l’ouvrage in-8ème intitulé : Voyage et captivité du citoyen GARNERIN, qu’il publia en 
1797, notre aéronaute raconte en détail sa captivité. Tandis qu’il était emprisonné à Bude, 
songeant à s’évader, il eut l’idée du parachute ; il la mit plus tard à exécution, lors de sa 
célèbre expérience aérostatique du 22 octobre 1797, au parc Monceau, qui fut couronnée d’un 
complet succès. 
 
En 1800, GARNERIN  répéta, avec le même succès, ses expériences devant la cour de 
Russie, et c’est à cette époque qu’il prit le titre de premier aéronaute du Nord. 
 
En 1804, lors des fêtes du couronnement de NAPOLEON 1er, installé dans la nacelle d’un 
immense ballon surmonté d’une couronne lumineuse de 3 000 verres de couleur, 
GARNERIN  s’éleva de la place du Parvis-Notre-Dame pour aller atterrir le lendemain près 
de Rome. On sait qu’en rasant, avant de toucher terre, le tombeau de NERON, un morceau de 
la couronne resta attaché à cet antique monument. Cet accident, en somme insignifiant, donna 
lieur à de tels commentaires que l’aéronaute tomba en disgrâce et ne fut plus employé dans les 
fêtes publiques. 
Il mourut en 1823. 
Son frère aîné, Jean Baptiste Olivier GARNERIN (1766-1849) qui fut aussi un aéronaute 
réputé, perfectionna, en effet, le parachute inventé par André Jacques. 
Commandant Emm. MARTIN . 
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